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l.ii -((•i('|.»' c^i fiiniM'f il., luiir.n.- il de riclic*. ilr niMiirc-'

fl i\ • s»r\ ilciiis. (|(> piilMiis cl t^(»llvri(•l•^^; Imn cfs t'I-'im'iils

• ItviMiciil, iliiiis li's viit'.-* (If lu l'i-(i\i.l..|ic(> et pour !<• Iiicn

tMiiiimm. o.iplcr entre nix iine ciini-diti.ili.ni ('(|iiiial.le, tra-

Miillrr «lilllM i'illiidli. el. |»jir une senipniclise pniti(|lle «le |.iil>

les «lev.iirs lie lu ju.-tice el i|e lu iliiirité, ciMxisler en |.iii\ et

- «'iliployir (le cKiicert M as-iiin r la pm-pirili' de liais.

An li(u d( cela, eenx (pii pns-i'dc ni et ceux i|ni ne pnx-

t«Mlenl rien se dro-elil en ad\ers:ii|( >. ni("tMe en ennemis, les

lins in laie des aulns. l/nnti'j;iinisine dis (lasses prend des
propi-rlinn- l(.u< les jours plus inipiii'tanles ; le n speel du
droit de priiprii'li' es* l'iu-aidé dan- la cnnsiieiue pupiilaiie et

niMis \oynns de teinp- à autre, tantôt ici, t mlûl là. se luaiii-

fesiir lis <\'i,\u'< avant-ciMiniirs d'un reduiitaliK él.ranle.nent.

('iil>ital et tnvail sunl aux prises; riches et pauvres se

Irailcnt en adversaires. D'mi e(*(té. c'est, une suif s.aiven*

il('ni(sur('e d'accniitre des l»iens déjà excessifs et un nuMi iv-

urellalilc des i»lili<>;alions (|ue la fortune impose : de l'autre,

ce .««ml des convcdtises, de.s rivalités, des rancunes, des hai-

nes, de violentes attaques contre ceux (;ui pussèdeiit. en at-

ictidiint le jian- où on pourra les dépouiller.

!.<" monde a le sentiment de cette souffrance générale; il

porte sou attention sur ce qui se pii>se et se demande avec
Miijioisso quell(> .sera la solution de ce terrilde prohli'ine qui
-e pose d'une façon tellement im|»érieuse et tellement pres-

sant^' (|u'il (\«t impo^sihlo de l'éluder.

"Partout, dit I.i'on XITT. les esprits .sont en sus-

pens et dans une anxieuse attente; ce qui suffit à lui

seul à prouver coml.ieii de graves intérêts sont ici enuaK('s.
CVtte situation préoccupe et exerce à la fiMs le génie des d(M'-

t(^«. la prudence de.-* sages, les délibérations des réunions po-

pulaires, la perspicacité des législateui-s et les con.soils des
sï(Uivernants

; il n'est pas cause qui saisisse à l'heure actuelle

l'esprit humain avec plus de véhémence."
"T.e problème, ajoute I^n XTIT, n'e.st pas aisé à réson-

(ire ni exempt de danger. Tl est difficile eti effet de précis«>r


